
     Hommage à Pascal Gau 

      Eglise saint-Sévère de Bourron-Marlotte 

  12 septembre 2014  

Cher Pascal 

C’est avec beaucoup d’émotion  que nous sommes aujourd’hui aussi nombreux  

pour te rendre un dernier hommage et témoigner de notre soutien à ta famille. 

Il suffit de lire tous les messages d’amitié et de reconnaissance reçus à la mairie de 

concitoyens et d’amis  qui t’ont connu à différentes périodes de ta vie municipale 

pour comprendre que Bourron-Marlotte est en deuil depuis 6 jours. 

Très attaché à notre village, tu t’es engagé dès 2001 dans la vie locale comme 

conseiller municipal.  

C’était sous le mandat de Colette Parant.  

Tu siégeais déjà dans la commission Développement économique, commerce et 

artisanat qui étaient tes domaines d’expertise.  

Tu as participé au montage de plusieurs opérations dont une Charte de Qualité en 

faveur de nos commerçants et artisans qui appréciaient ta disponibilité  et ton 

écoute. 

Pendant ce premier mandat, tu t’es battu sur tous les fronts : 

- pour les administrés sur les questions de sécurité, de circulation, d’aménagement 

de certaines zones dans notre village. 

- dans les commissions  sports, animations, culture, patrimoine,…autant de secteurs 

qui te permettaient d’avoir une vision transversale du développement de notre 

commune. 

Toujours présent  lors des évènements locaux - je ne peux les citer tous - tu as 

participé aux 24 h de sport non stop au profit des sinistrés du Tsunami.  

Tu t’es improvisé équipier pour le Challenge Nautique des Mairies à Brest pour 

défendre les couleurs de Bourron-Marlotte.  

L’association des  Amis de Bourron-Marlotte  se souvient de ton accueil chaleureux 

dans  ton usine de luminaires à Vaux-le Pesnil. 

Tu as accueilli  les jeunes musiciens américains  du Blue Lake Orchestra, et c’est 

d’ailleurs à cette occasion que je t’ai rencontré la première fois. 



En 2008, nous étions dans la même équipe pour la campagne municipale et je dois 

reconnaitre que lors de nos premiers contacts, je n’ai pas eu tout de suite une 

perception fidèle de ta personnalité marquante.  

Petit fils et fils d’entrepreneur, l’engagement désintéressé pour le bien commun 

était dans tes gênes.  

Tes amis proches le savaient depuis longtemps et je l’ai bien compris  lorsque tu 

nous as rejoints dans une association de défense du cadre de vie et que tu as 

participé à notre premier cercle pour former notre future équipe municipale. 

J’ai eu beaucoup de chance ces dernières années de te connaître de façon plus 

personnelle.  

Tu m’as fait découvrir les ventes aux enchères de Barbizon et j’ai été très heureux 

pour toi lorsque tu as remporté un superbe tableau de Ciceri représentant..un 

paysage de Bourron-Marlotte !  

Tu aimais les soirées entre amis pour regarder un match de foot, organiser  un 

concours pour  reconnaitre un vin à l’aveugle ou  préparer toi-même un diner digne 

d’un  chef étoilé. 

Homme engagé, homme de convictions, tu savais défendre tes points de vue. Tes 

interventions étaient précises et réfléchies, toujours animées par le souci de l’intérêt 

général.  

Tu étais un homme attachant par ta générosité, et quand tu parlais de tes employés, 

c’était toujours avec beaucoup d’humanisme et très conscient de tes 

responsabilités.  

Nous aimions beaucoup ton humour qui témoignait de ton intelligence vive.  

Depuis quelques mois, nous te savions malade, touché par cette maladie cruelle et 

implacable. 

 Je ne peux oublier le soir où tu as appris  le terrible diagnostic. 

Tu es venu me voir aussitôt pour me proposer de te retirer de notre aventure 

municipale. Fort heureusement, nous avions réussi à t’en dissuader avec l’espoir 

réel que notre soutien t’aiderait dans ta guérison. 

Ta maladie, tu l’as combattue jusqu’à la fin, avec courage et énergie, et ta 

disparition laisse déjà un grand vide au sein de notre équipe.  



Depuis le début de ton mandat d’adjoint et de délégué communautaire, tu n’as 

manqué aucun Conseil, aucune réunion.  

Il y a à peine un mois nous travaillions encore ensemble sur le contrat de bail 

commercial - que tu as négocié - pour le local situé à 50 m, place du marché.  

Toi qui t’es toujours battu pour défendre le commerce de proximité, ta satisfaction 

doit être grande aujourd’hui de voir renaitre cette vitrine fermée depuis plusieurs 

mois.  

Ce sera notre devoir d’honorer ton souvenir par nos actions. 

Tu aimais la vie et sortir à Paris pour assister à un spectacle. Quelle surprise de te 

voir un matin aux informations de BFM TV, interviewé avec ton chapeau et un visage 

rayonnant du plaisir de la soirée. 

 

Plus que tout, l’amour que tu portais à ton épouse et tes enfants s’imposait à tous 

dans ton regard et tes paroles. 

Chère Valérie, tu as été aux côtés de Pascal pour le soutenir dans ses choix et dans 

son engagement.   

Tu as été la garante de son équilibre personnel sachant qu’il allait devoir partager 

son temps entre une vie professionnelle intense, une fonction d’adjoint  et votre vie 

familiale. Tu m’avais dit que Pascal serait un co-équipier loyal et passionné et je n’en 

doutais pas.  

Albert Camus disait : « La vraie générosité envers l’avenir consiste à tout donner au 

présent ».   

C’est ce qu’a toujours fait Pascal dans ce qu’il entreprenait et ses amis pleurent un 

homme profondément bon et fidèle.  

A toi Valérie, à vous Julie et Philibert, à toute sa famille,  j’exprime au nom de 

Bourron-Marlotte, du conseil et du personnel municipal, la reconnaissance et la 

fierté de l’engagement de Pascal au service de notre village et du bien public. 

Son souvenir continuera de vivre dans nos mémoires et dans nos cœurs.  

 

Jean-Pierre Joubert 

Maire de Bourron-Marlotte 


